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LES ANIMAUX NUISIBLES

Les animaux sauvages représentent une part importante du patrimoine naturel et culturel de l’Ontario. Généralement bien acceptés sur une propriété privée, les animaux sauvages peuvent parfois causer des problèmes ou constituer un danger pour la sécurité. 

Les propriétaires fonciers sont responsables du traitement des animaux sauvages sur leur propriété. La première mesure de protection contre les animaux nuisibles est de retirer tout aliment ou abri qui pourrait les attirer.

Le ministère des Richesses naturelles aide les propriétaires fonciers en faisant ce qui suit : 

· Il publie des feuilles de renseignements sur la biologie animale et le comportement des animaux.

· Il renseigne sur les meilleurs pratiques recommandées et les services de contrôle des animaux.

· Il met en rapport avec les organismes compétents.

· Il donne la marche à suivre pour obtenir les permis nécessaires.  

Qu’est-ce qu’un animal nuisible? 
Un animal sauvage qui se trouve sur une propriété n’est pas nécessairement un animal nuisible. Un animal sauvage est nuisible s’il endommage des biens ou s’il est sur le point de les endommager.  

La Loi sur la protection du poisson et de la faune stipule ce que propriétaires fonciers peuvent faire en présence d’un animal sauvage nuisible, s’il y a lieu, et les espèces d’animaux auprès desquels ils peuvent intervenir. 

En général, la Loi autorise un propriétaire ou son représentant à capturer un animal sauvage nuisible, à le harceler ou à le tuer pour protéger des biens, toutefois : 

· On ne peut pas, pour protéger des biens, capturer, abattre ou harceler un chevreuil, un orignal, un caribou, un wapiti ou un animal d’une espèce en voie de disparition. 

· Le ministère donne une autorisation d’abattre le chevreuil si les chevreuils causent des dégâts importants aux cultures ou menacent la sécurité publique dans les aéroports.

· On ne peut causer de souffrances inutiles aux animaux sauvages.

· Seule une personne dûment autorisée par le ministère peut piéger un ours noir.

· Quiconque abat un ours noir, ou un loup ou un coyote dans les unités de gestion de la faune 1 à 42, 46 à 50 et 53 à 58, pour protéger des biens, doit immédiatement le signaler au bureau du ministère de sa localité.  

Le ministère n’accepte pas que l’on tue des animaux sauvages pour protéger ses biens s’il existe d’autres moyens de procéder. Privilégiant la prévention, il conseille de faire en sorte de ne pas attirer les animaux sur sa propriété en éliminant tout aliment, abri et objet susceptible de les attirer. De plus, il faut vérifier, avant de tuer ou de déplacer un animal adulte, s’il y a des petits aux alentours qui pourraient, livrés à eux-mêmes, périr de façon inhumaine. S’il y a des petits, il faut attendre qu’ils soient assez âgés pour survivre sans adulte. 

Le ministère conseille aux propriétaires fonciers de se renseigner auprès de leur municipalité sur le règlement concernant la décharge d’armes à feu. Seuls les titulaires d’un permis de piégeage ont le droit de posséder et d’utiliser un piège à mâchoires. 

Remettre en liberté un animal capturé 
Quiconque capture un animal sauvage nuisible, doit faire ce qui suit dans les 24 heures :

· Il faut relâcher l’animal à proximité de l’endroit où il a été capturé (pas plus d’un kilomètre) selon la directive du ministère.

· Si l’animal est malade, blessé ou immature, il faut le confier à un vétérinaire ou à un gardien d’animaux sauvages dûment autorisé. 

· Si nécessaire, il faut tuer l’animal sans le faire souffrir. 

Dans les régions où les risques de rage du raton laveur sont élevés, les animaux appartenant à une espèce pouvant être porteuse de la rage, comme les ratons laveurs, les mouffettes, les renards et les chauves-souris, doivent être relâchés immédiatement à l’endroit où ils ont été capturés ou tués sans les faire souffrir dès que possible et dans les 24 heures. Pour savoir si vous êtes dans une zone à risque élevé,  renseignez-vous auprès du bureau du ministère de votre localité. 
Avoir recours à un représentant 
Vous pouvez demander à quelqu’un de s’occuper des animaux nuisibles qui se trouvent sur votre propriété. La personne, qui doit être dûment autorisée par le ministère, est votre représentant. Les personnes suivantes sont pré-autorisées en vertu du règlement à agir comme représentant :

· Une personne titulaire d’un permis de piégeage;

· Un employé ou un représentant de la Société de protection des animaux de l’Ontario nommé en vertu de la Loi sur la Société de protection des animaux de l’Ontario;
· Un membre de votre famille immédiate;

· Une personne dont l’activité commerciale consiste à éliminer les animaux nuisibles (voir la liste des sociétés de contrôle des animaux dans les pages jaunes de l’annuaire);

· Des employés ou des préposés municipaux dont les responsabilités consistent à contrôler les animaux sauvages.  

D’autres personnes peuvent agir à titre de représentant, mais elles ont besoin d’une autorisation spéciale avant de pouvoir agir dans une situation visant à protéger des biens. Il faut contacter le bureau de district du ministère de sa localité pour obtenir cette autorisation. 

La Loi sur la protection du poisson et de la faune et les règlements pris en application de cette loi stipulent ce que les exploitants agricoles peuvent faire si des chevreuils causent des dégâts aux cultures. 

Les exploitants agricoles et les chevreuils nuisibles 
Un exploitant agricole peut obtenir du ministère l’autorisation d’abattre un chevreuil nuisible. Pour obtenir cette autorisation, il doit :

· Être un exploitant agricole au sens du ministère de l’Agriculture, de l’Alimentation et des Affaires rurales;

· Avoir fait évaluer l’étendue des dégâts causés par le chevreuil;

· Avoir autorisé des chasseurs ayant un permis sur sa propriété durant la saison de chasse au chevreuil; 

· Avoir essayé d’autres façons de contrôler le chevreuil;

· Avoir confirmé auprès du ministère des Richesses naturelles que la carcasse du chevreuil sera ramassée par un service de ramassage spécial qui sait que la carcasse n’aura pas été inspectée aux termes de la Loi sur l’inspection des viandes. De nombreux services de ramassage n’acceptent pas de viande non inspectée.  

Vous pouvez avoir recours à un représentant pour abattre un chevreuil à votre place. Ce représentant doit :

· Être un chasseur de chevreuil expérimenté;

· Avoir été titulaire d’un permis de chasse dans les 3 dernières années et avoir son permis durant la chasse;

· N’avoir commis aucune infraction relative à la chasse;

· Offrir le service gratuitement. 

À NOTER : Les autorisations d’abattre le chevreuil sont également disponibles aux aéroports où les chevreuils menacent la sécurité publique. 
Pour obtenir plus de renseignements sur les dispositions de la Loi sur la protection du poisson et de la faune relatives aux animaux sauvages nuisibles, appelez le bureau du ministère de votre localité.  
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